
ESAïE 

CHAPITRE 42 

 

Le chapitre 42 commence sans doute la partie préférée de ce livre pour les chrétiens, car une grande 

partie est faite de prophéties messianiques concernant « le serviteur de l’Eternel ». En même temps, 

ce chapitre se place parfaitement dans le contexte des chapitres précédents concernant le plan de 

Dieu pour les nations païennes et sa suprématie sur les feux dieux. 

v.1 : 

Le chapitre commence avec un 3e « voici » dans une série où Dieu contraste son serviteur avec les 

idoles inutiles et impuissantes, ainsi que leurs adorateurs (Esa. 41 : 24, 29). Ce serviteur est ainsi la 

réponse de Dieu à la situation des nations païennes. Comme plus loin (vv.6 – 8), Dieu signale que 

c’est lui-même qui agit à travers son serviteur (cf. 2 Cor. 5 : 18 & 19 ; Jn 5 : 19, 36). 

vv.1 – 4 : 

Le rôle du serviteur de l’Eternel est surtout d’apporter le royaume de Dieu aux nations païennes (cf. 

Esa. 41 : 1 & 5 ; cf. Jn 10 : 16) qui sont jusque-là privées de la véritable parole de Dieu (Esa. 41 : 22 & 

23, 26) et sont donc en dehors de son royaume (Eph. 2 : 11 – 22). Ce royaume est avant tout bâti sur 

la justice parfaite de Dieu (Mal. 2 : 17 – 3 : 4) 

L’identité du serviteur n’est pas clairement révélée, mais vv.2 & 3 montrent qu’il ne s’agit pas de 

celui que Dieu envoie contre Babylone pour faire avancer son plan du salut (Esa. 41 : 2 – 5). La 

puissance de Dieu exercée par son serviteur n’imposera pas le règne par force mais gagnera le 

monde tout de même (cf. Matt. 20 : 25 – 28 ; 5 : 1 – 12).  

Si Esa. 41 : 8 pourrait faire croire que la nation d’Israël est « le serviteur de l’Eternel » (cf. Gen. 12 : 

3), Esa. 42 : 18 – 22 montrent qu’il y aura un autre serviteur à venir qui accomplira cette mission (cf. 

Esa. 11 : 1 – 9). Les prophéties des prochaines chapitres montrent bien qu’il s’agit du Messie à venir 

(Esa. 52 : 13 – 53 : 11). 

Ainsi, les apôtres ont reconnu que Jésus était l’accomplissement des prophéties du serviteur (Matt. 

3 : 13 – 17 ; 12 : 14 – 21 ; Luc 4 : 16 – 21 ; Esa. 61 : 1 – 3). 

vv.5 – 7 : 

Dieu rappelle à nouveau sa puissance révélée dans la création comme base d’autorité donnée à son 

serviteur (Esa. 40 : 21 – 23 ; Ac. 17 : 24 & 25). 

Il sera la base de l’alliance avec le peuple d’Israël et apportera également le salut aux autres nations 

(Matt. 15 : 21 – 28 ; Rom. 15 : 8 – 12 ; cf. Jn 8 : 12 ; Matt. 4 : 15 & 16). 

 Son ministère apportera la vue et la liberté autant sur le plan physique que spirituel. 

vv.8 & 9 : 

Comme souvent dans ce livre, Esaïe souligne la nature unique de Dieu et en particulier sa 

souveraineté de faire ce qu’il veut. Ce verset indique une continuité après le chapitre 41 concernant 

la comparaison entre l’Eternel et les idoles. En particulier, il souligne le fait que tout ce que Dieu a 



annoncé est arrivé (Jos. 21 : 44 & 45) et que maintenant Dieu connaît encore l’avenir et le révèle 

(Esa. 41 : 22 & 23). 

vv.10 – 12 : 

Ainsi, Esaïe appelle à la terre entière de chanter les louanges de l’Eternel – ceux qui sont au loin et 

ceux qui sont proches (toujours suivant le contexte du chapitre 41). Une nouvelle action de Dieu 

mérite un cantique nouveau de louanges (Psa. 33 : 3 ; 96 : 1 ; 98 : 1 ; Apoc. 5 : 9 ; 14 : 3). 

v.13 : 

Avec l’établissement du règne de Dieu dans les nations païennes viendra l’accomplissement du plan 

de Dieu et donc le jour du jugement. En contraste alors avec l’exercice du pouvoir dans vv. 2 & 3, 

Dieu révélera  l’étendue de sa puissance (Matt. 25 : 31 & 32). Les jugements de Dieu révélés dans 

l’Apocalypse commence ce processus qui finira par la destruction de tous ces ennemis. 

v.14 : 

Jusqu’à ce moment-là, Dieu s’est retenu d’exercer le jugement que mérite le péché (2 Pi. 3 : 3 – 9) 

mais tout d’un coup cette attitude changera (cf. 1 Thess. 5 : 3). 

v.15 : 

Autant Dieu promet de transformer la nature en paradis pour ses disciples (Esa. 41 : 18 & 19), autant 

son jugement frappera toute la terre (2 Pi. 3 : 10 ; cf. les fléaux de l’Apocalypse). 

vv.16 & 17 : 

Le jugement sera un moment d’approbation et de bénédiction pour les uns, mais de condamnation 

pour les autres (Matt. 25 : 31 – 46). Ceci souligne à nouveau le message central qu’Esaïe désire 

transmettre au peuple de Juda. 

vv.18 & 19 : 

Conformément à la mission confiée par Dieu à son serviteur (vv.6 & 7, 16), un appel est lancé aux 

sourds et aux aveugles. Sauf que Dieu révèle que les païens ne sont pas les seuls aveugles, Israël se 

trouve dans la même situation (cf. v.21 ; Esa. 41 : 8 & 9). Ainsi, Israël aura aussi besoin de recevoir la 

vue – le message de Jésus et les apôtres qui a tant irrité les Juifs de leur époque (Jn 8 : 30 – 47 ; Ac. 

13 : 23 – 50). 

v.20 : 

La situation d’Israël reflète celle des païens (Rom. 1 : 18 – 32 ; cf. Rom. 2 : 1 – 12, 17 – 24 ; 3 : 9) et 

correspond à ce que les prophètes ont dit à leur sujet (Esa. 6 : 9 & 10 ; Deut. 29 : 2 – 4). Hébreux 5 : 

11 & 12 met l’église en garde face au même danger. 

v.21 : 

Pourtant, le peuple juif avait d’énormes bénédictions (Rom. 3 : 1 & 2). Surtout, ils avaient reçu la 

révélation du seul vrai Dieu (cf. Psa. 119). 

v.22 : 

Esaïe souligne (v.24) que le problème n’était pas d’avoir accès à la parole de Dieu mais de leur 

désobéissance (cf. Jac. 1 : 22 – 25). Ainsi, au lieu de vivre dans la gloire de Dieu, Israël va se trouver 

vaincu et exilé (Jér. 18 : 11 – 17). 



v.23 : 

L’objectif principal de la prophétie est d’effectuer un changement de la part de l’auditeur (cf. Jon. 3 : 

5 – 10), mais Esaïe se demande si quelqu’un l’écoutera. 

vv.24 & 25 : 

Le message principal d’Esaïe n’est pas tellement le fait de l’exil mais de souligner que l’exil 

représente la colère de Dieu contre le péché de son peuple. Ainsi, le seul espoir pour l’éviter ou pour 

y mettre fin est de revenir à lui et se confier à lui. 


